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PARTIE 1: INTRODUCTION




Objectif :


Dans cette introduction, je vous parle de moi et des raisons qui


m’ont poussée à écrire ce livre.


Dans quel but ?


Parce que nous pouvons tous écrire et faire de notre rêve une réalité.


Pour qui ?


Pour toutes celles et tous ceux qui désirent aller au bout de leur


rêve d’écriture.







A propos


Je suis intimement convaincue que tout le monde peut se mettre à écrire.


Laissez-moi vous conter comment j’en suis arrivé à cette affirmation


Je suis enseignante depuis 35 ans, à l’heure où j’écris ce livre.


J’enseigne aussi bien le français que l’anglais dans un lycée en zone rurale à des élèves issus de milieux sociaux défavorisés, qui souvent arrivent en classes professionnelles, désemparés et démotivés.


J’ai toujours essayé de donner l’envie de lire, d’écrire et de progresser et d’afficher une ambition.


De donner le meilleur de soi-même.


Avec plus ou moins de succès.


Selon les années et les classes.


L’envie d’écrire m’a toujours taraudée.


Mais, jusqu’à mes 56 ans, entre élever les enfants, faire des formations pour mon métier, prendre soin de mon jardin et de ma maison, tout cela m’occupait à plein temps.


Les enfants partis du nid, et n’ayant plus rien à prouver dans mon métier, j’ai eu la désagréable sensation de ronronner dans mon quotidien.


Thibault, mon fils aîné, avait déjà commencé son blog sur le bienêtre au travail.


Il me relatait le bien-être que lui-même retirait de cette activité, en écrivant et en effectuant ses recherches pour ses articles.


Pendant des mois, il m’a incitée à franchir le pas et à tenir un blog.


Je répondais toujours que je ne me sentais pas compétente en informatique.


La belle excuse !


Ensuite, il a fallu trouver l’idée du blog et avoir la matière pour écrire.


En avril 2018, rendez-vous a été pris avec mon fils pour initier le blog.


L’idée de la matière a jailli d’un coup, après quelques hésitations : mon blog concernera l’écriture et la langue française.


Depuis trois années que j’écris des articles sur mon blog consacré à l’écriture sous toutes ses formes, LA PLUME DE LAURENCE, je tisse mon chemin de découverte en découverte.


Mon but dans la vie a toujours été de partager avec les autres et d’aider les autres. Je suis comblée avec ce blog !


A ce jour, en janvier 2021, je m’approche des 200 articles rédigés, avec une base d’un article hebdomadaire et je reçois pratiquement 10.000 visiteurs par mois.


Je suis heureuse et vraiment fière d’avoir osé dépasser mes peurs pour parvenir à de tels résultats. Je ne peux que remercier mes lectrices et lecteurs à travers le monde pour la confiance qu’ils m’accordent !


Au moment où je boucle ce guide, je n’ai pas encore écrit de roman. Mais, je me forme, je lis beaucoup de romans ou de guides divers, et j’ai commencé à mettre au brouillon certaines de mes idées. L’idée de mon premier roman va tracer son chemin sous peu…peut-être cette année, qui sait ?


J’ai toujours aimé écrire et lire.


Depuis ma plus tendre enfance.


J’ai toujours eu envie d’écrire un livre.


C’est chose faite aujourd’hui, même si c’est un carnet de voyage.


Même si ce n’est pas un roman.


Je suis la preuve qu’on peut commencer à tout âge.


Quel que soit le niveau en informatique.


C’est une aventure.


C’est un défi.


Je le relève, comme tant d’autres dans ma vie.




Pourquoi ce livre ?


Vous avez toujours voulu écrire sans jamais oser franchir le pas ?


Vous avez peur du jugement des autres à avouer cette envie tapie au fond de vous ?


Vous ne savez pas comment vous mettre à écrire ?


Vous vous sentez bloqué dans votre envie et votre projet ?


Alors, pourquoi resteriez-vous bloqué derrière des excuses limitantes?


Vous avez peur et alors ?


Vos peurs n’existent que dans votre esprit.


Vos peurs sont une prison pour vous.


Vos peurs ne feront que vous faire abandonner tout avant même d’avoir commencé à écrire.


Allez-vous vous laisser guider par vos peurs ou vous mettre vraiment à écrire ?


Ce livre 299 conseils pour mieux écrire a pour but de vous aider à franchir le pas, pour ENFIN vous mettre à écrire.


Oser, c’est la première étape à franchir.


Ce guide peut vous aider à OSER. Tout simplement.


Osez choisir la voie de l’écriture pour vivre pleinement votre passion.


Si j’ai pu le faire à mon âge : vous le pouvez aussi !


C’est une question de courage.


C’est à vous de franchir le cap.


Réinventez votre vie par l’écriture.


Ayez ce courage de donner vie à votre talent.


Ayez le courage de vivre votre passion.


Découvrez la liberté d’écrire.


Mon livre peut vous aider dans toutes ces étapes. Mes conseils vont vous permettre de progresser, d’aller plus loin, d’oser écrire et surtout, de vous faire plaisir !


Ce livre est aussi un livre de réflexion, à partir des nombreux articles que j’ai écrits sur mon blog depuis avril 2018, La Plume de Laurence, www. Laurencesmits.com.


Retrouver le goût de lire, d’écrire, d’apprécier la langue française ne se fera pas en quelques semaines. Il faut du temps au temps !


Il convient de s’armer de courage, de patience, d’obstination, de ténacité, de pugnacité, qui, peu à peu, vont développer une certaine envie d’aller au-delà, d’en découvrir davantage sur cette belle langue qu’est le français.


Si vous mourez d’envie d’apprivoiser plus la langue française, représentez-vous l’image suivante : il faut nourrir, tous les jours, le poisson rouge dans son bocal.


Lire et écrire doivent redevenir des plaisirs, et non plus être des activités ressenties comme des corvées, comme du temps de l’école.


Je suis la première à dire qu’il n’est jamais trop tard pour apprendre ! On peut apprendre à tout âge ! Moi-même, je m’y emploie en permanence. On ne finit jamais d’apprendre, surtout en considérant la langue française.


Alors, plutôt que de tout laisser tomber, pourquoi ne pas considérer votre envie d’écrire comme un défi que vous vous lancez !


Pour ce faire, il faut avant tout se convaincre que c’est possible, que votre envie est là, bien présente et tapie au fond de vous. Evidemment, il vous faudra dépasser votre peur d’écrire.


Evidemment, il vous faudra passer au-dessus de vos souvenirs d’écolier.


Evidemment, il vous faudra passer au-dessus de toutes vos peurs et de toutes vos excuses.


Evidemment, vous devez être habité par l’envie de progresser. Evidemment, vous devez oser avoir envie d’écrire.


Evidemment, vous devez vous sentir prêt à vous lancer dans l’écriture.


Evidemment, vous devez vous autoriser à écrire.


Pas pour les autres.


NON.


Pour VOUS ! Et vous seul !


Mon livre va vous permettre, quel que soit votre âge, débutant ou pas, à surmonter l’angoisse de la page blanche, à surmonter la peur d’être jugé, à surmonter vos plus grosses difficultés et à vous lancer dans l’écriture !




Écrire : un rêve pour beaucoup ?


Un Français sur trois rêve d’écrire un roman et d’être publié !


C’est votre cas ? Sans doute. C’est mon cas ! Sinon, vous ne seriez pas en train de lire ce livre et je ne l’aurais pas écrit !


Qu’il s’agisse d’écrire un roman, un essai, une biographie, une autobiographie, de la poésie, du théâtre, l’être humain a en lui un profond besoin d’écrire et de s’exprimer.


Depuis des milliers d’années et de l’invention du parchemin, l’être humain écrit, pour partager ses connaissances, pour léguer quelque chose à sa famille, pour perpétuer sa mémoire, pour émerveiller les jeunes et les moins jeunes avec des histoires extraordinaires, mythiques ou légendaires.


Malgré cette envie profonde d’écrire, seulement 8% des Français passent à l’acte. C’est bien peu. Pour les autres, les manuscrits et brouillons restent tapis, bien sagement au fond des tiroirs.


Si vous êtes dans ce cas, vous penserez – à tort – que votre manuscrit ne vaut rien, qu’il n’est pas bon, qu’il ne sera jamais publié. C’est sûr qu’en le laissant végéter au fond d’un tiroir, il ne sera jamais publié.




Ma petite astuce : écrire n’est pas un rêve.


C’est une réalité concrète à la portée de toutes celles et de tous ceux qui ont le courage et la force de s’y mettre.


L’envie est là, alors foncez, écrivez !







Ce qu’écrire raconte de nous


Les nombreuses histoires que nous regardons, celles que nous lisons ou écoutons, disent toutes quelque chose de nos vies, de nos rêves, de nos aspirations.


Elles disent toutes où nous en sommes, ce qui se passe dans nos têtes et dans nos sœurs, les conflits qui nous touchent de près ou de loin, des péripéties de nos vies, souvent agitées en tous sens.


La plupart de ces histoires sont des dérivatifs, des distractions et du divertissement. Elles nous évitent de penser et nous reposent de l’agitation dans laquelle nous vivons en permanence.


Les autres, une petite poignée d’entre elles, nous émeuvent parce qu’elles entrent profondément en résonance avec notre humanité, avec nos peurs et nos expériences.


Et puis, il y a les histoires que nous écrivons. Celles qui nous hantent, qui viennent nous déranger la nuit, qui nous parlent dans la journée pendant que nous sommes au travail ou dans la rue, pendant que nous faisons nos courses ou quand nous surprenons une conversation dans la rue en nous disant - « C’est ça qu’il faut que je retienne pour le mettre dans mon livre ! ».


Si les histoires que nous consommons nous révèlent quelque chose de notre rapport au monde, celles que nous écrivons et publions (pour certains d’entre nous) révèlent quelque chose de nous au monde.


De là, naissent plusieurs difficultés, dont certaines constituent un frein à l’écriture. Pour écrire avec fluidité une histoire, qui ne soit ni un divertissement ni un exercice technique, c’est-à dire une histoire qui met en scène notre individualité, notre sensibilité, notre univers, il convient d’être clairvoyant sur nous-même et sur les motifs cachés de l’histoire. Il convient d’endurer la tension et la diversité des émotions.


Le travail de structure, le travail de la forme ne sont rien que des coquilles vides s’ils ne sont pas mis au service d’un noyau émotionnel sincère et authentique.


On dit que l’on écrit bien que ce que l’on connaît. Cela signifie que nous devons, en tant qu’auteurs, dans notre vie, être attentifs et présents à nos émotions, à leurs nuances, à ce qu’elles remuent en nous.


Nous n’avons pas besoin de nommer toutes ces émotions. Pas besoin non plus de retenir leur contexte. On peut écrire sur n’importe quel contexte, mais on ne peut pas falsifier l’émotion.


C’est là, dans cette volonté à connecter avec tout son panel émotionnel, que naît une autrice ou un auteur.


Cela vaut pour les émotions les plus faciles, comme la colère ou la tristesse, autant que pour d’autres, moins souvent mises en avant, comme l’espoir ou la joie, la confiance ou la résignation.


Le plus important outil de l’auteur, lorsqu’il écrit, c’est son aptitude à invoquer n’importe quelle émotion, dans n’importe quelle nuance, et de jongler en passant de l’une à l’autre, en fonction de ce qu’exige l’histoire.




L’auteur, quand il écrit, ne fait pas semblant.


Il vit directement, et non pas par procuration, ce qu’il montre.


C’est cette justesse-là qui fait la vraisemblance d’une histoire.





Et quand le récit bloque, c'est rarement pour des questions de logique, rarement pour des questions de cohérence formelle ou technique. C'est souvent par manque de vulnérabilité, souvent parce que l'auteur a l'intuition d'une agitation intime sourde en lien avec le passage qu'il doit écrire. Et qu'il fuit cette agitation. Parce qu'elle va demander de lui de l'énergie et qu'il va en sortir épuisé, et qu'il ne veut pas.


L'auteur doit surtout rester vigilant à ne pas se laisser emporter par sa propre histoire, à ne pas laisser les émotions le séduire au détriment de la logique seule et de ne pas laisser la logique le convaincre au point de négliger les émotions.


Cela demande du travail et des erreurs. De nombreuses erreurs. Des moments d'emportement, des nœuds au cerveau, qui conduisent dans des impasses dramatiques qu'il faut, plus tard, dénouer.


Cela demande du travail. Beaucoup de travail.


Pour écrire, un long travail vous attend.


Et aussi une longue entreprise de découverte de vous-même.




Pourquoi est-ce si compliqué d’écrire ?


Écrire, c'est s'engager, se lancer dans le vide, rédiger un livre qui demande des mois de travail, sans savoir si celui-ci sera bien reçu, sera apprécié, sera tout simplement publié et vendu.


Car oui, chaque année, il y a de plus en plus de manuscrits qui sont envoyés aux maisons d'édition et vous vous en doutez, peu d'entre eux sont publiés.


Mais écrire, ce n'est pas seulement se confronter au jugement d'autrui. Écrire, c’est faire face à ses angoisses, à ses propres peurs.


Écrire, c’est accepter de faire une activité profondément solitaire, c’est accepter de s’asseoir devant sa feuille ou son ordinateur, et de mettre des mots sur ses idées, ses sensations, ses émotions.


Écrire, c’est accoucher d’une idée qui nous obsède jour et nuit. Enfin, écrire, c’est créer un univers, des personnages et les rendre vivants.


Certains vous diront que ce n’est pas un vrai métier, que ce n’est pas rentable et qu’il y a des manières bien plus sûres et rapides de gagner de l’argent.


Moi, je vous dirai que c’est le plus beau métier du monde, mais également un des moins reconnus.


Souvent, nous écrivons sur notre temps libre, à côté d’un autre job alimentaire.


Mais quand bien même vivre de son écriture n’est pas chose aisée, si l’envie d’écrire se fait sentir, si vous éprouvez le besoin de vous exprimer avec votre plume, alors je vous encourage à sauter le pas. Peu importe ce que les gens diront.


Peu importe les critiques sur votre œuvre.


Peu importe que votre livre se vende à 500 ou 500 000 exemplaires.




Si vous ressentez le besoin d’écrire, alors, LANCEZ-VOUS !







PARTIE 2 : CONSEILS POUR MIEUX JOUER AVEC LES MOTS




Objectif :


Dans cette partie, je vous propose de jouer avec les mots.


Dans quel but ?


Vous pensez qu’écrire suffit ? Tout commence par les mots.


Toujours les mots. Rien que les mots.


Pour qui ?


Pour toutes celles et tous ceux qui aiment les mots.







1. Faire des mots mêlés


Mots mélangés, mots mêlés : c’est la même chose.


Ce conseil peut paraitre curieux à vos yeux, mais il convient aussi d’améliorer son vocabulaire, d’appréhender des mots nouveaux quand on veut écrire.


Cette activité permet de voir des mots différents, sans lien entre eux. Le but est de les retrouver dans une grille, dans tous les sens possibles.


Faire des mots mêlés permet de mémoriser l’orthographe des mots. La mémoire visuelle est très importante pour améliorer son orthographe.


Faire des mots mêlés permet de dédramatiser l’accès au vocabulaire, en passant par une activité ludique, calme et reposante. Vous apprendrez ainsi des mots nouveaux ou que vous utilisez peu.


Quand un mot inconnu est proposé, le but est bien sûr de chercher sa définition dans un dictionnaire papier ou numérique, de comprendre le contexte de ce mot et de lire quelques exemples de son utilisation.


Faire des mots mêlés permet de stimuler votre cerveau, en activant certaines de ses zones. Cela éloignera de vous certaines maladies dégénératives du cerveau, si vous le faites travailler régulièrement !


Faire des mots mêlés permet logiquement d’améliorer vos compétences langagières. En réutilisant les mots entrevus dans la grille, vous enrichissez vos phrases et ajoutez des mots intéressants dans votre escarcelle de vocabulaire français.


Faire des mots mêlés améliorera de fait notre niveau général en français. Vous pouvez prendre l’habitude d’écrire des phrases, et pourquoi pas quelques courtes histoires, à partir des mots proposés dans une grille.


Ma petite astuce: « Des mots, des mots, ma vie ne fut jamais que ça (…) ». Samuel Beckett. Vous pouvez tout aussi bien aussi bien faire des mots croisés ou des mots fléchés.




2. Recopier des textes


Vous avez la fâcheuse impression que je vous colle un exercice d’école ! Et bien non !


L’exercice de recopier un texte sans faire une seule erreur est plus ardu qu’il n’y paraît. Vous pouvez le pratiquer du texte vers votre ordinateur, et vice et versa.


Cet exercice requiert de l’attention et de la concentration. En recopiant, vous apprenez comment l’auteur a joué avec les mots et quel sens il leur a donné. La puissance des mots à lire est amplifiée quand on prend le temps de les recopier.


Ensuite, vous faites entrer ces mots dans votre vie et dans votre tête. Vous passerez, j’en suis sûre, de beaux moments d’écriture.


Dans le film « The words » (« Les mots » en français), le personnage-auteur en panne d’inspiration recopie sur son ordinateur un manuscrit ancien tapé à la machine à écrire pour ressentir lui-même ce que l’auteur a pu ressentir en écrivant ce merveilleux récit. En le recopiant, il comprend qu’il ne sera jamais capable de parvenir à un tel niveau d’écriture.


C’est un moyen comme un autre de vous faire la plume. C’est aussi un moyen, en recopiant quelques passages de vos auteurs préférés, d’éprouver la sensation d’écrire aussi bien qu’eux et de vous poser des questions.


L’écrivain américain Hunter S.Thompson avait recopié chaque page du roman culte de Scott Fitzgerald, « Gatsby le magnifique ». Il voulait savoir ce que l’on ressentait en écrivant un chef d’œuvre. Tout ce travail préparatoire l’a amené à l’écriture de ses romans.


Ma petite astuce : Prendre la place d’un auteur, même pour apprendre, donne une sensation vertigineuse. Ce conseil n’est en rien absurde. En recopiant des textes, vous apprendrez à écrire.




3. Jouer à des jeux de lettres


Pendant le confinement que nous avons tous enduré en 2020 à cause de la pandémie, peut-être avez-vous pris le temps de rejouer avec vos enfants. Vous avez eu raison, car jouer est très bon pour la santé. Vous avez redécouvert le plaisir de jouer.


Je vais évoquer certains jeux bien sûr, comme le Scrabble, Boogle, Meli mots, Vocamots, Texto !, Mot dingo, Unanimo, Maximots, Anagrammots, Joggle, Word Hub, Mastermots, Sudolettres (un Sudoku avec des lettres), le Pendu, Mot le plus long, Motus, Mots en escalier, Times Up, Mixmo, Pile Poil, …


Vous pouvez trouver ces jeux de lettres en format boîte à jeux ou en format numérique. Les applications sur votre portable seront très pratiques dans les transports en commun !


Apprendre à écrire, cela demande du temps et de l’engagement pour tout le monde, des enfants aux adultes. Alors, profitez des jeux et joignez l’utile à l’agréable ! Vous pourrez ainsi améliorer votre orthographe et votre vocabulaire, en en faisant profiter votre famille !


Il existe aussi des jeux où il n’est nul besoin d’acheter quoique ce soit : vous pouvez jouer sur les idées et sur les mots, par exemple à partir du mot ‘pomme’ :




	En cherchant les différentes variétés de pommes


	En cherchant ce qu’on fait avec des pommes


	En nommant les couleurs ou les régions associées aux pommes


	En cherchant des personnages célèbres associés à ce fruit


	Etc.





En passant ainsi du temps sur des jeux de lettres, vous pourrez aussi amener vos enfants et d’autres membres de votre famille à prendre du plaisir à manipuler la langue française, et pourquoi pas leur donner l’envie d’écrire ?


Ma petite astuce : Ecrire, c’est créer, c’est jouer ! Ecrire, c’est transmettre sa pensée par des mots ! Jouer avec les mots est un plaisir !




4. Remplir les bulles d’une BD


Qui n’a pas envie de se mettre dans les traces d’Hergé ou d’Uderzo ?


Les passionnés de bandes dessinées, qui rêvent de passer de l’autre côté du miroir, peuvent s’adonner à ce plaisir d’écriture : réécrire les bulles dans une bande dessinée et réinventer l’histoire. C’est un jeu très intéressant que de coller aux bulles et d’inventer un nouveau monde !


Autrement, pour les autres, il existe un « atelier de la bande dessinée- j’apprends à raconter une histoire ». Le tome 2 est autour d’Hergé.




A travers cet ouvrage, on apprend à comprendre ce qu’est un bon scénario, à organiser une planche, quelle forme à donner à une case.


Ce fascicule aidera tout un chacun dans sa démarche. Cette série enseigne les rudiments du 9e art. Il apprend surtout à élaborer un scénario et les règles de la narration.





Les passionnés et les lecteurs de B.D comprendront que la B.D n’est pas qu’affaire de dessins, mais dépend aussi et surtout d’une bonne histoire et de dialogues de qualité. Au passage, dans ce livre, ils constateront à quel point Hergé était passé maître dans la pratique de son art.


Ma petite astuce: Ecrire une bande dessinée est aussi un art ! Comprendre le mouvement, le rythme et la narration : des points essentiels pour tout écrivain, quel que soit le genre littéraire auquel il s’adonne !




PARTIE 3 : CONSEILS POUR MIEUX COMMENCER À ÉCRIRE




Objectif :


Dans cette partie, je vous donne des conseils pour commencer à


écrire et pour pratiquer.


Dans quel but ?


Vous pensez qu’écrire, c’est fait pour les autres ? C’est possible,


surtout pour vous !


Pour qui ?


Pour toutes celles et tous ceux qui rêvent d’écrire et qui n’osent pas.







5. Commencer à écrire


Quand on commence à écrire, le but premier n’est pas d’écrire le grand roman tout de suite.


Il faut d’abord commencer par se lancer dans l’écriture.


La grâce, si c’est ça que vous attendez pour vous mettre à écrire, a peu de chances de vous tomber dessus toute seule.


Vous pouvez écrire des textes très courts :




	Sur des souvenirs de votre enfance


	Sur vos Noëls


	Des lettres pour remercier des personnes qui vous sont chères


	Sur un lieu que vous appréciez


	Sur le lieu dans lequel vous habitez et ce qui vous plaît sur ce lieu


	Des cartes pour des occasions diverses et variées, comme le font les Britanniques


	À partir d’un dessin que vous appréciez


	À partir d’une photo (de vacances ou pas)


	À partir d’une image


	À partir d’un film que vous venez de voir


	À partir d’un livre que vous venez de lire


	Sur vos dernières vacances


	De recettes de cuisine pour les partager


	À partir de votre prénom ou de votre nom de famille


	À partir d’une expression ou d’un proverbe


	Etc.
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